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Editorial: Ethics in Cross-Cultural, 
Cross-Linguistic Research

Collectively, the impulse behind this special issue was a panel presentation
given by several of the contributors to this volume at the annual conference
of the Canadian Society for the Study of Education in 2009, which addressed
the ethics in doing cross-cultural, cross-linguistical research. More personally,
my own impulse to consider ethics in the research that we do in TESL is
something that has become a growing concern for me: the ethics of translat-
ing lives and experiences; the ethics of informed consent when the partici-
pants do not share a language and culture; the ethics of advocacy versus the
ethics of privacy; and most recently, the ethics of withdrawing consent, a
topic that was my own contribution to the panel.

Ethics seems to be something that is of paramount concern, because all
university-level researchers have to follow careful and explicit guidelines
that will ensure that the researcher and the participants are protected. The
ethical guidelines provide a framework for ethical conduct in research that
will delineate three criteria: anonymity/confidentiality, informed consent,
and the right to withdraw. The ethical guidelines are in constant states of
revision and are intended to be malleable, enabling participants in non-
dominant or non-Western communities to give oral consent, to receive
honoraria or gifts, and to negotiate with the research boundaries. But
working within the guidelines, researchers often still find themselves at a
loss. Consider some of the pitfalls that I have encountered as researcher
or observer.
1. You are the principal investigator on a research project involving public

figures who are not anonymous. You exercise due diligence and member-
check transcripts with participants. But after presentation of the final
research report, you learn that one participant objects to things that another
participant has said about him and tries to force that person to withdraw
consent. What do you do?

2. One member of your research team is a graduate student. Following eth-
ical review protocols, the student has some separate but related data
stored at home because the data will be used in his or her thesis. The data
are kept in a locked drawer and are coded so that they are anonymous.
In a separate location in another room behind another lock, the student
keeps a list of participants with their codes. The student dies suddenly
and you don’t know the family. What do you do?

3. You are reading a research article for a major journal that has already been
published. You become aware that some of the data have been misrepre-
sented, but you cannot prove it without exposing the identity of the
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research participants because you were not personally involved with the
research project. What do you do?

4. You have been working on a research project in classrooms for several
years. Everything is going well, but an adminstrator from outside the
school withdraws consent. You still have consent from the students’ par-
ents, from the teachers, and from the students themselves. Can any part
of this project be saved?

Each of these cases represents an instance where the ethical guidelines cannot
tell you exactly what to do. In the end, many decisions about ethics may be-
come crises of conscience for researchers. How do I comply? How can I en-
sure compliance with guidelines? How can I negotiate disagreements
without having them become ethical nightmares?

In this issue, researchers share experiences of their own ethical dilemmas.
From working with disadvantaged and marginalized communities, to trans-
lation of lives lived in one language to a research audience immersed in an-
other, to positioning oneself ethically in responsible relationships with those
whom we do research on/for/with, to considerations of the insider/outsider
debates, to understanding of equity and balance, readers of this issue are in-
vited to consider some of the difficulties we face as ESL researchers, teachers,
leaders, and community members. The contributors to this volume have
thoughtfully reflected on their own practices in the hope of helping other re-
searchers consider the pitfalls that they may not have seen coming. This vol-
ume is one that I will ask all my graduate students to read carefully.

Sandra Kouritzin
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Éditorial: L’éthique dans le contexte de la
recherche transculturelle et translinguistique 

Dans son ensemble, la motivation derrière ce numéro spécial provient d’une
présentation par plusieurs des experts qui ont contribué à ce numéro lors de
la conférence annuelle de la Société canadienne pour l’étude de l’éducation
en 2009 où l’on a traité de la question de l’éthique dans le contexte de la
recherche transculturelle et translinguistique. D’un point de vue plus person-
nel, ce qui m’a poussée à prendre en compte la déontologie dans la recherche
portant sur l’enseignement de l’ALS sont des facteurs qui me préoccupent de
plus en plus : l’éthique dans un cadre d’analyse de vies et d’expériences;
l’éthique dans le contexte du consentement éclairé quand les participants ne
partagent pas la même langue et culture; l’éthique dans la défense d’une cause
par rapport à l’éthique dans le respect de la vie privée; et, plus récemment,
l’éthique dans le retrait par un participant de son consentement (cette question
a constitué ma propre contribution à la présentation par le groupe d’experts).

L’éthique est un enjeu de première importance car tous les chercheurs
universitaires sont tenus de respecter des lignes directrices explicites visant
la protection des chercheurs et des participants. Les lignes directrices four-
nissant un cadre pour le comportement éthique en recherche délimite trois
critères : l’anonymat/la confidentialité, le consentement éclairé, et le droit
de se retirer de la recherche. Les lignes directrices sont révisées de façon
continue et se veulent malléables, permettant ainsi aux participants de com-
munautés non dominantes ou non occidentales de fournir un consentement
oral, recevoir des honoraires ou des cadeaux et négocier les limites de la
recherche. Toutefois, en respectant les lignes directrices, les chercheurs se
retrouvent encore souvent pris au dépourvu. Je présente certains pièges aux-
quels j’ai été confrontée comme chercheuse ou observatrice. 
1. Vous êtes le chercheur principal d’un projet de recherche impliquant des

personnes en vue qui ne sont pas anonymes. Vous faites preuve de dili-
gence requise et vérifiez la validité des transcriptions avec les participants.
Après avoir présenté votre rapport final toutefois, vous apprenez qu’un
des participants s’oppose à ce qu’un autre participant a dit à son égard et
tente de l’obliger à retirer son consentement. Que faites-vous? 

2. Un des membres de votre équipe de recherche est un étudiant gradué.
Conformément aux protocoles d’éthique, l’étudiant a entreposé chez lui
des données distinctes mais connexes dont il se servira dans sa thèse. Les
données sont dans un tiroir fermé à clé et codées de sorte à les rendre
anonymes. Dans une autre salle, également fermée à clé (pas la même),
l’étudiant entrepose la liste des participants avec leur code. L’étudiant
meurt subitement et vous ne connaissez pas la famille. Que faites-vous?
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3. En lisant un article de recherche qui a déjà paru dans une grande revue,
vous vous rendez compte que certaines des données sont présentées de
façon inexacte. Par contre, vous ne pouvez pas le prouver sans exposer
l’identité de ceux qui ont participé à la recherche puisque vous n’étiez pas
personnellement impliqué dans le projet de recherche. Que faites-vous? 

4. Depuis plusieurs années, vous travaillez sur un projet de recherche dans
les salles de classe. Tout se déroule bien, mais un administrateur de l’ex-
térieur retire son consentement. Vous avez toujours le consentement des
parents des élèves, des enseignants et des élèves. Est-il possible de
récupérer une partie du projet? 

Chacun de ces cas représente des circonstances dans lesquelles les lignes di-
rectives en éthique ne vous indiquent pas précisément comment procéder.
Plusieurs décisions relatives à l’éthique finissent par constituer des crises de
conscience pour les chercheurs. Comment respecter les consignes? Comment
puis-je assurer le respect des lignes directrices? Comment résoudre les désac-
cords sans qu’ils deviennent des cauchemars déontologiques? 

Dans ce numéro, les chercheurs partagent leurs expériences relatives aux
dilemmes éthiques. Nous invitons les lecteurs de ce numéro à considérer cer-
taines des difficultés auxquelles nous faisons face en tant que chercheurs, en-
seignants, chefs de file et membres de la communauté ALS – du travail avec
des communautés défavorisées et marginalisées, à la traduction de réalités
vécues dans une langue et présentées à un public dans une autre langue, en
passant par l’adoption d’une position éthique dans les rapports avec nos su-
jets de recherche, nos collaborateurs ou ceux pour qui nous faisons la
recherche, par la prise en compte de débats portant sur les enjeux initiés-non
initiés, et par la compréhension de l’équité et l’équilibre. Les auteurs des ar-
ticles dans ce numéro ont longuement réfléchi à leurs propres pratiques dans
l’espoir d’aider d’autres chercheurs à prendre en compte des pièges qu’ils
n’auraient pas anticipés. Ce numéro en est un que je demanderai à tous mes
étudiants gradués de lire. 

Sandra Kouritzin


